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Jean-Michel Blanquer est d’abord un technocrate. Et de
mon point de vue, ce n’est pas forcément une critique. Il
connaîtparfaitement la machine éducativeet entend diriger
leministère endéveloppantcequi marche,plu-
tôt qued’agiter degrands principes comme ses
prédécesseurs.Politiquement, c’estunhomme
avecdesconvictions plutôt libérales,mais il est
très loin deceque nous propose la vraie droite
scolaire – l’apprentissage à 13ans, l’examen
d’entréeen 6e…

On peut d’ailleurs s’amuserdu fait qu’Alain
Finkielkraut ou Eric Zemmour le trouvent for-
midable ;celaprouvequ’ilsne l’ont paslu !Abien
deségards,Blanquerestl’incarnation del’affreux
pédagoguequ’ils abhorrent. Il parle formation
desenseignants,projets éducatifs,ou socle de

connaissancesatteignable par tous. Il a un petit côté vieux
jeu – la distribution des fables de La Fontaine, l’apprentis-
sageobligatoire de« laMarseillaise »– maissi cela peut cal-
mer « Valeursactuelles »,comment le lui reprocher ?Quant
à ses attaques sur les supposés adeptes du pédagogisme,
accusésd’avoir produit desbataillons d’illettrés, j’y voisplus
une posture qu’une conviction profonde.

Le problème français,ce n’estpas lapertinence de telle ou
telle méthode delecture. C’est la longue incapacité quenous
avonseue à transformer le système scolaire alors que nous
avons massifié l’accèsau secondaire. Là est la catastrophe
fondamentale. Nous vivons une période clé, avec une
consciencevive,y comprischez lesenseignants,desdysfonc-
tionnements et des inégalités auxquels nous sommes
confrontés. Le fruit est mûr pour une rénovation en pro-
fondeur de l’école, et il faut un homme adroit, davantage
qu’un grand tribun, pour faire bouger les lignes.

En matière scolaire,beaucoupdechosesfonctionnent par
effets induits. Ce qu’il entreprend avec la réforme du bac
(moinsdematières soumisesàun examen,maisdesépreuves
plusexigeantes),par exemple,mesembleintelligent. C’estune
manièredepousserle lycéeà seréformer pour quele bacho-
tagecèdelepasàunepréparation effectiveàla vieprofession-
nelle ou à l’enseignementsupérieur. Il semble aussi vouloir
s’attaquerau chantier de la formation. Cequi estpertinent si
l’on considère,commelui, queletalent pédagogiquedesensei-
gnantsest crucial danslaréussitescolairedesélèves.

Sonprojet me laisseplus perplexe, voire m’inquiète, sur la
questionde lajusticescolaire.L’autonomiequ’il promeut,c’est-
à-dire la liberté pour lesétablissementsde monter un projet
éducatif et de recruter desprofs en fonction, je pensequ’on y
arrivera inéluctablement.Pourautant,cesurcroît d’autonomie
nedoit pascreuserencoreplus lesinégalités demoyensentre
établissementsdecentre-ville –concentrantlesprofslesmieux
rémunérés– et établissementsdepériphérie – réunissant les
élèvesle plus en difficulté. Or,sur cette question,comme sur
celle dela mixité sociale,je letrouve extrêmement discret.

L’idéed’un collègeàoptions avecunsocledeconnaissances
commun permettant auxenfantsdeprogresseràleur rythme,
avecune pédagogieadaptéeà chacun,est égalementintéres-
sante.Mais, là encore,un bémol :il ne faut pasquecesoptions
amènentà segmenterun peu plus lespublics, en institution-
nalisant leshiérarchiesentre collègesetlesclassesdeniveaux
auseindesétablissements.LeproblèmeenFrance,c’estqu’on
atendanceà séparerlesbonset lesmauvais,cequi fait queles
mauvaissontdeplus enplus mauvais.

Plus fondamentalement, on peut s’interroger
sur sapropension à multiplier les dispositifs à
destinationdescatégoriespopulaires– le CPà12,
lesinternats d’excellence– sanstoucher aucœur
du réacteur– lespolitiques d’orientation, la carte
scolaire, les modes de sélection des grandes
écoles.Les innovations pédagogiques,poussant
l’élève à travailler en collectif, à développer sa
créativité,doivent bénéficieràtous,et passeule-
ment auxenfantsdepauvres.Sansquoi,la norme
traditionnelle de l’excellenceresteradominante,
et notresystèmescolaire,par construction,conti-
nueraà produire de l’exclusion. »
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